
“Il nous accorde        la dignité du choix…”

Il est normal  de prier

A l’idée de parler avec Dieu, certains se rétractent. 
Cette démarche ne leur paraît pas naturelle. Ils ont 
peut-être été refroidis par des propos malvenus. Or 
prier n’a rien d’étrange. C’est aussi naturel que de 
respirer. Cela fait partie intégrante de la vie. Une 
relation croissante avec Dieu peut aussi être une 
source de sagesse et de lucidité accrues. 

Une sécurité  profonde

La relation avec Dieu, la confiance en sa sollicitude, 
apporte une sécurité profonde et un but dans la 
vie, avec ses aléas, qu’on ne trouve à ce point nulle 
part ailleurs. Cela n’exempte pas des difficultés 
inattendues, ni même de tragédies car Jésus n’a pas 
promis une vie sans problèmes, mais cette relation 
forte avec lui est un soutien. Elle permet d’ajuster nos 
autres relations et notre perspective de la vie. 

Aimez  vos ennemis

L’enseignement de Jésus selon lequel on doit aimer 
ses ennemis et faire du bien à ceux qui nous haïssent 
n’est pas facile à mettre en pratique.  Il résumait les 
choses en disant “Tout ce que vous voudriez que les 
hommes vous fassent, faites-le leur aussi de même.” 
Purement et simplement.  

Il était  serviteur

Jésus – fils de Dieu – disait qu’il était venu servir.  Il 
rappelait souvent à ses disciples que   servir les autres 
et les faire passer avant soi-même est le chemin de la 
vraie grandeur.

Comment ne  pas rater le meilleur

Jésus disait qu’il est possible d’obtenir le meilleur dans 
la vie, en optant pour la joie de donner. Le meilleur 
moyen de passer à côté, ajoutait-t-il, est de ne penser 
qu’à soi. 

Chercher au  bon endroit

Le chemin qui mène à la vie abondante ne se 
trouve pas dans ce qui fonde le pouvoir, la force 
ou l’influence, ni même dans des capacités ou une 
intelligence hors-normes. Ce chemin passe par l’amour 
et se découvre grâce à lui mais il faut être disponible 
et chercher au bon endroit. Si la science nous aide à 
comprendre le fonctionnement des choses, Jésus, lui, 
nous conduit au coeur des choses, là où se trouve le 
véritable sens et but de la vie. 

Il mettait en pratique  ce qu'il enseignait

La vie de Jésus collait à son enseignement. Ce qu’il 
a prêché, il l’a vécu avec une cohérence jamais 
égalée. Un examen minutieux de sa vie le montre.

Il a prouvé la valeur  de son enseignement

Quand les choses ont mal tourné pour Jésus et qu’il a 
été calomnié, diffamé, maltraité, arrêté et condamné 
à mort, tout ce qu’il avait enseigné sur l’altruisme, le 
renoncement à soi-même et le pardon a été confirmé 
par ses réactions. Il a même prié pour qu’il soit 
pardonné à ceux qui le faisaient mourir. 

 Il a choisi  de souffrir

Pourquoi la souffrance ? Pourquoi Dieu ne l’empêche-
t-il pas ? L’humanité s’est toujours posé la question. 
Jésus, lui, a choisi de souffrir. En faisant le choix délibéré 
d’une pleine solidarité avec nous, le fils de Dieu a 
accepté la souffrance à un point à peine concevable. 

Il a souffert  pour nous

On pourrait être tenté de reprocher à Dieu tout ce 
qui va mal. Pourtant, par sa souffrance et sa mort, 
Jésus a volontairement pris sur lui tout ce dont les 
hommes pouvaient l’accuser. Au tréfonds de la 
détresse, il s’est senti séparé de Dieu son Père, comme 
il le dit lui-même. Il comprend la souffrance et ses 
conséquences.   

Il nous a donné  le libre arbitre

Dieu nous a fait don du libre arbitre. Il en accepte les 
conséquences.  Sans cette faculté, nous ne serions  
que des robots ou des marionnettes. La liberté de 
choix peut causer des dégâts. Mais elle laisse aussi 
la possibilité d’évoluer, apprendre et découvrir des 
choses autrement impossibles à comprendre.  On peut 
aussi demander conseil à Dieu.

Il souffre  encore

Dieu souffre encore chaque fois que nous blessons 
autrui, que nous nous faisons du tort à nous-mêmes 
ou que nous passons à côté de ce qu’il a prévu pour 
nous. Notre souffrance ne lui est pas indifférente.  Il ne 
nous retire pas notre libre arbitre et ne nous empêche 
pas de l’utiliser.  Mais, si nous lui en laissons le temps,  il  
est prêt à nous guider et à nous soutenir.

Quelle était la  finalité de sa mort?

Des bibliothèques entières ont été écrites sur le sujet. 
Le but était de rapprocher l’homme de Dieu et de 
nous aider à réaliser que nous avons  besoin de lui et 

de son immense  amour. Comme il l’a dit, Jésus est 
venu “chercher et sauver” ceux qui étaient perdus et il 
l’a fait.

Quelle différence  cela fait-il?

Sur le plan personnel, cela fera la différence que 
chacun voudra. Accepter d’avoir besoin de lui et 
de sa bonté, s’engager à rechercher sa volonté et 
sa direction, nécessite une certaine dose d’humilité, 
passage parfois difficile pour accéder à ce que Jésus 
appelle « la vie abondante ».  La relation avec le Dieu 
Tout-Puissant est le plus grand des privilèges.

Sa mort n'était  pas la fin

Quand Jésus est mort sur la croix, ce fut comme si 
le mal triomphait du bien.  L’homme qui  prêchait 
l’amour était mort. Ceux qui l’avaient calomnié et 
s’étaient servi de leur pouvoir pour le faire condamner 
semblaient avoir gagné.  Mais Jésus savait que 
la puissance de l’amour est plus forte que le mal, 
plus forte que la mort. Rien ne pouvait le contenir, 
lui, l’amour personnifié. Il est ressuscité des morts. 
Sa résurrection est un fait unique dans l’histoire de 
l’humanité.

Sa mort était  plutôt le début

Il n’a pas fallu longtemps à ceux qui avaient suivi 
Jésus pour s’apercevoir que, de la puissance divine à 
l’œuvre dans sa résurrection, pouvait aussi jaillir une vie 
nouvelle.  Le mal une fois vaincu, on peut être délivré 
de ses échecs et recommencer à zéro, avec l’aide 
de Dieu. Il a toujours eu nos intérêts à cœur. La vie, les 
enseignements, la mort et la résurrection  de Jésus en 
sont la preuve évidente.

Jésus  transforme

La transformation des premiers disciples fut 
remarquable.  Ils étaient la preuve  vivante de la 
puissance de Dieu. L’Eglise a grandi grâce à leur 
témoignage. Depuis 2000 ans, d’innombrables 
personnes ont découvert comment Dieu peut 
transformer la vie à tous les niveaux.  

Jésus ne nous  oblige pas à le suivre

Toute relation interpersonnelle digne de ce nom se 
doit d’être sincère.  Malgré le prix exorbitant payé 
par Jésus pour témoigner son amour, il n’est pas 
question que Dieu force qui que ce soit à l’accepter. 
Comme le soulignent les évangiles, Jésus, l’initiateur du 
christianisme, rejetait totalement l’usage de la force 
et de la violence pour promouvoir sa cause. Rien n’a 
changé aujourd’hui. Ce serait contraire à tout ce 
qu’il est et tout ce qu’il représente.   Ce serait à la fois 
contreproductif et dénué de sens.

Le choix  nous appartient

Jésus n’a jamais eu recours à la manipulation ni à la 
flatterie pour qu’on le suive. Lorsqu’un jeune homme 
riche, rejetant ses conditions pour le suivre, s’est 
détourné de lui, Jésus ne l’a pas supplié de rester. Il l’a 
laissé partir. Il lui a accordé le privilège de choisir. Il en 
fait autant pour nous
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premiers chrétiens à s’ajuster aux implications de leur 
foi toute neuve. Rien n’est fait pour donner de leur 
nombre croissant une image parfaite; leur incapacité 
à se mettre d’accord sur certains sujets importants 
montre le défi que représentait pour des personnes de 
milieux socioculturels différents la nécessité de travailler 
ensemble. Elles appartenaient au monde réel. Il en est 
de même aujourd’hui.

Jésus est  mort jeune
Jésus n’a pas vécu vieux.  Il est mort vers l’âge de 33 
ans, crucifié par les Romains, parce que les autorités 
religieuses juives de l’époque le percevaient comme 
une menace.

qui  était-il?
Jésus était connu comme fils de Joseph et Marie, mais 
beaucoup ont fini par le reconnaître Fils de Dieu. Marie 
et Joseph avaient appris cela avant sa naissance. 
Leur étonnement devant des responsabilités aussi 
imprévues ainsi que leur obéissance sont rapportées 
dans les évangiles de Matthieu et Luc.

il était  homme
Bien qu’on ne sache pas grand-chose de ses jeunes 
années, l’évangile de Luc indique qu’à l’âge de 
12 ans, Jésus était déjà tout à fait conscient de la 
place de Dieu le Père dans sa vie. Il nous dit aussi 
que comme tout autre enfant, « Jésus grandissait, il 
progressait en sagesse et se rendait agréable à Dieu 
et aux hommes ». Il était pleinement homme.

il était  Dieu
La Bible dit clairement que Jésus était aussi Dieu. Sa 
venue sur terre a été prophétisée des siècles avant 
sa naissance. On voit en lui l’accomplissement de 
la promesse divine. Les chrétiens utilisent volontiers 
l’appellation Dieu le Fils pour se référer à Jésus, dans la 
Trinité Dieu Père, Fils et Saint Esprit. Il n’est pas étonnant 
que son essence divine se soit manifestée dans sa vie. 

quand est-il sorti  de l'anonymat?
Vers l’âge de 30 ans, Jésus avait décidé que le 
moment de commencer son ministère était arrivé. 
Il s’est engagé pour Dieu publiquement, lors d’une 
cérémonie officielle au bord du Jourdain, à l’écart 
des institutions religieuses. Il y a reçu la bénédiction de 
Dieu son Père.

 il prenait du  temps à part
Après son baptême, Jésus s’est isolé un certain temps 
au désert pour prier et réfléchir à ce que devrait être 
sa mission. Peu après, il a choisi 12 hommes qui allaient 
devenir ses plus proches collaborateurs, ses disciples. Ils 
passèrent les trois années suivantes avec lui.

quel était   son message
Quand les gens entendaient son enseignement pour 
la première fois, ils le trouvaient « nouveau » et ils s’en 
étonnaient. Les évangiles expliquent pourquoi. Ils 
montrent Jésus rejetant la dureté de l’enseignement 
traditionnel, et insistant sur les valeurs et le message 
d’un Dieu d’amour. Il était intègre dans ce qu’il disait. 
Ses paroles à la fois simples et profondes insistaient sur 
l’amour comme fondement de tout ce qui est bon et 
durable.

la priorité,  c'est l"amour
 Jésus dit que les deux principaux commandements 
sont d’aimer Dieu de tout son cœur, toute son âme, 
toute son intelligence et toute sa force, et d’aimer 
son prochain comme soi-même. Il fait ainsi de notre 
relation avec Dieu l’aspect le plus important de notre 
vie. Toute autre priorité dans la vie doit être placée 
dans ce contexte d’amour.

la clé,  c'est la relation
Il faut se rappeler que le plus grand commandement 
n’est pas de servir Dieu, de l’adorer ou de lui obéir, 
mais de l’aimer. C’est un principe important. Le service, 
l’adoration ou l’obéissance viennent ensuite. Mettre 
l’accent sur l’amour de Dieu favorise une vision plus 
personnelle, plus attentive de son Etre. Cette relation 
avec Lui donne à la vie une perspective éternelle.

Poursuivez  votre lecture
Il est normal de prier...

Jésus, personnage  historique
Dans notre ère de l’information et quel que soit 
le milieu, on constate une certaine ignorance 
concernant l’historicité de Jésus-Christ. C’est étonnant 
quand on sait que le calendrier de l’ère commune 
débute à l’époque de sa naissance (après J.C.) et 
que l’on se réfère aux siècles antérieurs par avant 
Jésus-Christ (av. J.C.). Pourtant, un nombre surprenant 
de gens n’ont pas intégré le fait qu’il a vraiment vécu, 
ni son impact depuis. 

l'historie  en parle
Les quatre évangiles, Matthieu, Marc, Luc et Jean font 
preuve d’une intégrité singulière et convaincante. 
Leur thème commun est la personne de Jésus et les 
évènements qui ont marqué sa vie. Leurs différences 
viennent compléter cette vue d’ensemble par des 
informations variées prouvant que ces écrits ne sont 
le résultat d’aucune collusion. Des historiens non 
chrétiens comme Josèphe et Tacite, ainsi que Pline, un 
gouverneur romain, font largement référence à Jésus-
Christ dans leurs écrits. Il a réellement vécu.

le nouveau testament  donne des détails
Les écrits du Nouveau Testament révèlent que le 
christianisme s’est développé à partir de la conviction 
que Jésus, le crucifié était bien ressuscité des morts. 
D’après les détails donnés, cette conviction a 
transformé les disciples de Jésus. Ces hommes prostrés, 
en proie à la crainte et au découragement, se sont 
métamorphosés en ambassadeurs pleins de hardiesse, 
prêts à changer le monde.

il montre les  réalités de la vie
Les évangiles décrivent sans fard la difficulté des 


